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'anperrevoir lu danger, rait quclquîesî pas sur re terrain ,li.,sant et fangeux... d'or parler. Ceux qui ont lu les Il(ngessauront bien les apprécier. -
!out à coup le picd loi muanuîquie, il tuoinbe dans l'eau et disparaît! Il allait sC Lucaîion tis filles, par l plupart des amis de l'édcationn'est pas
nover, inais la Providence, qui, ailns le scerct e ses ronseils, veillait sur
cette vie si prcieuen, 'arrache nu plril. .C br ve psan le snuvc et le
ranène aiu borl. I- paysan était G'îdi.e vieillar.l.adiis ninguère à lin VOu s - as Cit que nous VOulions former cls maîtresses d'école de ces
.dienre ,li Pape, et 'eni1ant, ce nouvenu M ïs învé des enux, c'était Gio filles ins:ruites, nais qu'elles donneraient une bonne éducation àleurs
.ciiii di'es contes /asloï, iit le Soiuveraupi--Itiife iC IX, leureu2eient ui rnces ra to égeeu pas
rîgnut !

Certes, le pauvre conatadino de Mtn fo ne se doutait pas di service imu- l areus qui voudraient donner une édueation plus soignée
niense cu'il rendait à Roie et à l'univers entholiqie. Mais on peut juger leurs "fans 1'on fraient qu m
de sa juie 1 la inouvelle de l'exaltation de celui qui lui devait Il vie. On COntridiclioui ou non, mais voilàcencore unr Pensée bien téméraire
peut juger lii désir nrdent qu'il avait de venir baisier les ;iedis du Souverain-
Pontife et lui rappeler reste circoiItnne (le sa jeuîîcsse. Il rassemle son
courage, et sans rien dire, il part à 1îied île Fan, où il d.emeuire, il arri'e d
Rome, bien persuildé que celui qu'il a arraché à la mort ie le inissera pas de3 plumes et cu papier.Nous ail contrairouons pensons que pour faire
dans le dIiûmrent et dans le besoin. Mais pendant rîu'il cherchait les moy- un bon bill d'école, un député ad hoc serait obligé de faire le tour du
ens de faire parvenir sn suppilique au Saint-Père, intervinrent les rnesures de
-police prises par le Gouverneinoit pour délivrer la ville de tous les vag Pays et qu'il s'inforât par lui-ême des moyens de chaque localité
bonus et les mendiants dangereux. ILpauvre Guidi esai :c conui t dem
bureau île la police. C'e.st la qu'il raconta l'objet de sn venue. Aussitô; lett les écoles, et mille autres détails, pour statuer avec corinaissancp
-que le Saint-Père en ciit onnais>ance. il se rappela parfaitement cet événe- ce ea'e ; par exemple un canton cui ne pourrait pas faire vivre son
:ment de son enfance, et après avoir doné l'ordre d'accorder à Guidi et à aître d'école honorablement cn. serait privé oi réuni a an autrepour-
sa fille un secours pneiniire, voulut qu'ils fis2ent particulièrenent recoin-
mandés à ses illustres pareuts à Siniigaglia, et daigna cornbler les va:ux de vii qti l'instituteur des deux cantons n'eut pas plus d'enfans qu'il er.
P'hlrnble pèlerin cri lui indiquant une audience. put instruire. Les revenus de la province Le suffiraient pas àcP plan-

Rome entière s'est êmuie de ce souvenir ; car tut ce qui tient à la vie dedit l'Evangile: Qui est celui qui
son bien-aiimé souiverniii est pour elle d'un prix inestimable. NOs lecteurs vOulant bâtir une maison, ne iédite eu soi méme, pour voir s'il
nous sauront gré île leur avoir rapport6 cet épisode d'une existence si chère
à l'Eglise.et au monde. Univers.

- ______- o ~ -tien c.t si vous le voulez inrinirnent bon, infiniment magnifique, c'est
Ce que vous promettez pour demain faites-le aiujourd'hui. le pîus beau bâtiment qu'on ait fait et qu'on puisse faire ;ais

S-r. IcNAcE LOTOLA. ait moins il faudrait que tous les ans une personne ft nommée pour
par-o-rir les différons comtés et les différentes paroisses pour voir si

B U L L E T NT tout se passe suivant sa teer.Pour eu revenir auxcontrariions de l'an-

Ord,îeion.~Dpof d 1?eérnJ~PIes lililspou l'~ njsjon.- urtour clos .llélan-ges, depuis quand les argu mens à coitrariis seat-ilsOrdinations.--Départ de Révérend-s Pères Oblais pour les mis,ýions.-SurZ1
l'éducation.---Mort <e l'évêque Coen.-gr..Romiy, archevéque de des contradietions 1 L'éditeur de la est logicien devrait le
Alilan.-Un enfant chrôlien immolé par les Juifs. savoir, tais il n'y a las regardé de si près. Pesons voir, a-t-il ditque

C'est demnin .uc s'ouvre le Parlement Provincial, l'auteur des élanges Religieux se contredit et nous forons tomber

-Samedi dernier, Mgr. l'évêque de Martyropolis a fait une ordination son écrit. Mais quand on morcèle un ouvrage quelconque, on peut
dans la chapelle du collège de cette ville. trouver des contradictions à tout bout de champ, même dans l'Ecritu-

MM. Jean-Baptiste Champeaux et Winceslas Clément, du diocèse re Sainte, et méme dans le Minerve, dans la lîrùsente polémique puis-
-de Montréal, et MM. John O'Donnell-et Thomas William Shahan, dî que dans son premier écrit, elle dit que les écoles de campagne ne
diocèse de Boston ont reçu le sous-diaconat. sont pas pour former des Philosoplseset dans sa dernière publication,

M. Louis Maxime Olivier, du diocèse de Montréal, a reçu les quatre elle reproche aux Alélnges qn'avec son systêmeon ne pourra pas for-
ordres moindres, et MM. Louis Martel. Thomas Etienne Dagenais, mer de Philosophes dans les campagnes. Voilà de la concordance
Villiamn FitzGérald et Patrick McGeoy, du diocèse de Montréal, ont sans doute.
reçu la tonsure cléricale. Pour l'acte d'éducation, il faudrait encore trouver des surveillans

-Les RR. PP. Laverlochère et Garin sont partis ces jours derniers dans les campagnes, autrement il ressemblerait à un vaisseau sans pi-
pour aller évangéliser )es noembreuses tribus qui vivent sur l'immense lotc.Nous sommes loin do dire que notre zélé et \i-ilant Surirîtendtnt,
territoire entre Abbitibbi et la Baie d'Hudson : ils doivent se rendre néglige son ouvrage, au contraire il travaille souvent le jour et la nuit
jusqu'à Mousse, o aucun prêtre catholique n'a encore pénétré. - et ne peut por ainsi dire tout compléter à l'aide de sol savant et aussi

Le R. P. F. Duirocher,accomupagné du R. P. Clément est, de son.côté, zélé adjoint, il faudrait, donc d'atres officiers pour surveiller les cat-
en route pour aller évangéliser les Sauvages de l'intérieure des terres pagnes. Cola coùteriit trop à la provitce, nous lecroyons. C'est donc
au N.-E. du Sagienay, entre le golfe et la Baie d'Hudson. Ces quatre une prouve que le bill d'éducation n'est point calculé pour le pays.
prêtres appartiennent à la Société des Oblats.--On nous dit encore que Si vous ne pouvez bâtir une grandc maison nationale d'éducation, fai-
le R. P. Bouirassa,dut mêmne Ordre religicuix,doit s'emnbarquier ces jours- tes la sur uin moindre pn;au lieu d'avoir dIes éccoles de 14 à £15.
-ci sur le St. Maurice polir aller de nouveau porter les consolations ie dans tous les coins et recoins des campagnes, il serait mieux d'avoir
la Religion aux diflérotes peuplades Indiennes dispersées entre le' deux ou trois bonnes écoles par paroisse, o on pourrait instruire
sources cie cette rivière, et celles du Saguenay ; et qu'il avait déjà les cunans usi ot hu goût pour l'éclcat:ouî et les moyens pour l'ac-
évangélisées avec tant de consolations l'an dernier, quérir Qiant aux laivres enfans dont nous evons parlé, q'il

Noius souhiaitons qîe Dieu -acconpagne doe ses plus abondantes bé nsudrait nourrir et vêtir ainsi que leur parens, qui cae voit que
nidictions les travaux de ces intrépides aissionnairfs. c'était ir argunlt pour tomber dans notre première proosition 

-D'après les règles île la saune logique, ou doit répéter la proposi- que l'éducaion n'es ps facile pour lout le monde. D'ailleurs, si lé-
tion cie son antagoniste en cntier.pour voir si on a baien saisi sa1peuce deCation est contrainte, ce n'est plus un bienfait, qu'on est libre
ou son idée, cc n'est pas ce qu'a làit la .iIinzervc elle a morcelé, les d'accepter ot Lie refuiser, u bienfait doit être libre. Notre seconde
ctilTrcls écrits des Alfélan.-g Reli-ieux pou r y faire paraître clos cou]- * voic comme cld sdcnlique, eligux Onstinuturs, surtout des iemmes, s'entendent
traclictions suplposées ;se elle et donné les écrits tc l'édciteuir, le Iiiî- peur r'aire l'éeot"l,,cli-,cuil danis un liu ditffurent ditinunime canton, et partagent citr'eux
bli mitrait vu quoe les ilTé(oncs Religieux dlibcutaient dc;x théses cîifd- la someu destinée au cbintou,dtinrs e consenement des commisseaire Les visiteure

dans pmsiroisse'- trduvent rieNo u dire, oii ne veulent pas s'en mer.cs visiteurs n-
rentc,ecl-,tii ln bon bl doléeuc n, enédtradeiitî hoc aeus età bien d'autres, etraiet dis-
est-elle possibîle à totut le monde ? D:ýs la seconde l'éditeur clos Alé- dcnrts ole (maîtres atrsses igsr n rans, dont plusieurs m fes ne peuvent

natre 'o colm e n orbette.eatpié ur u iau uro r

langes a voulu diseuter qurelqs clauses de l'acte ce la loi pouir Daîns que pintisseun donne £36 à un ianstitteur pour tenir ' première uoltct sur
faire juger, si clocs conviennent au pays, tel que l'acte est mtotivé t Iniènie somme, it ois, sans rccevoir tes nllouaicis de lms iim, tenir es livres as

ouiipes' de ta orporatio , recevoir tes argons et raire tous tes écrits prcessaire: d
les autres petites contradiciiouis supposées ne nméritenit lins iým ae corporation . Les visiteurs annuels permettraiet-ils un tl arrangemenat 2


